
LES ;CUISINES,: ETC. LI

ter au sommet de la salle centrale. Ici, le quatrieme cöte sert a

V’eclairage de la cuisine au moyen de plusieurs fenetres.
D’une facon generale, ces cuisines sont en dehors de !’habi-

tation, et forment un groupe de bätiments speciaux. On peut
encore citer dans le m&meesprit celles du monastere de Durham

(fig. 610) et du chäteau de

Raby (fig. 611), toutes deux
en Angleterre.

 

       
Fig. 610. — Cuisine du Monastere de Durham. Plan et coupe.

Avec les hötels et palais de la Renaissance et des xvıı® et

xvıe siecles, nous voyonsles cuisines installees dans les com-

muns. En general, elles ne donnent plus lieu ä des bätiments

nettementdistincts comme au Moyen Age, mais elles continuent

‘A ne pas &tre dans les bätiments d’habitation. Si quelquefois

elles s’y incorporent, c’est par exception, et toujours dans une

partie reculee.

Toute cette conception persistante de la disposition des cui-

sines reposait sur la m&me idee :. dloigner de 'habitation les

odeurs de la cuisine et de ses dechets. Aussi, dans la grande habi-

tation frangaise, voyons-nous souvent exister laile des cuisines

comprenant avec la cuisine proprement dite tous ses accessoires,
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